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L'ÉCRAN ILLUSTRÉ 5

Paris en cinq jours
au Royal-Biograph

L'argument de ce nouveau film comique
est Lien amusant, qu'on en juge :

Un jeune employé de bureau américain a
lu énormément de romans français, tout
Alexandre Dumas et surtout Les Trois
Mousquetaires, etc. Son imagination lui montre
Paris et la France à travers tout ce qu'il a lu,
c'est-à-dire d'une façon très originale et bien
'loin de la réalité.

Or, une agence de voyages organise pour
un prix abordable un circuit dans l'Ancien
Continent, au cours duquel les touristes
doivent visiter Paris en cinq jours. L'employé
décide de s'offrir cette excursion et il part
avec sa fiancée.

Et alors commence pour lui une série
d'aventures comiques qui, toutes, le mènent au
commissariat et au poste, si bien que ses cinq
iours de Paris se passent en partie entre les

quatre murs d'un violon die Paris. Il n'en sort

que pour voir défiler à une allure vertigineuse

les principales curiosités de la capitale
qui lui apparaissent sous un jour bien différent

de celui qu'il imaginait ; il visite notamment

le Louvre en quinze minutes et tous les
chefs-d'œuvre qu'il contient dansent une
sarabande effrénée dans son souvenir. A ses

aventures se trouve mêlé, outre sa fiancée, un
aventurier qui fiait également partie du

voyage et qui flirta assidûment avec la jeune
fille ,au grand dépit de l'employé. Heureusement

pour la tranquillité de celui-ci, l'aventurier

est reconnu par la police française pour
être un bandit international et il est arrêté.

Rentré en Amérique, l'employé épouse sa

petite fiancée, mais il n'est pas au bout de

ses peines, car ses collègues lui posent mille
questions sur son voyage, les monuments qu'il
a visités, les curiosités qui l'ont frappé à Paris

; et le malheureux qui n'a pas vu grand '-
chose, mais qui tout de même a pu se rendre
compte que le Paris réel ressemble peu à celui
qu'il imaginait, s'embrouille dans ses explications,

affirme qu'il y a deux tours Eiffel,
l'une fixe et l'autre qui oscille autour de la
première et dans laquelle Louis XVI a été

électrocuté ; il affirme qu'il est défendu de
stationner auprès de la Joconde, et qu'on ne

peut la voir qu'au pas de course ; et il
prétend que le tombeau de Napoléon est d'une
hauteur vertigineuse.

On devine tout ce qu'un auteur et acteur
comique comme Nicolas Rimsky a pu tirer
de cet argument, dû à la plume d'un autre
Russe : M. Linsky. M. Rimsky a écrit le
scénario et interprète le principal rôle ; ses

partenaires sont : Dolly Davis ; la fiancée ;

Sylvio de Pledrelli : l'aventurier Pablo ;

Madeleine Guitty ; une grosse Américaine ;

Georgé ; le pasteur ; Pierre Labry : un
Américain ; Courtot : le guide ; Saint-Ober:
un comptable américain.

Le film a été mis en scène par Pierre
Colombier, dont on connaît la fantaisie.

Les extérieurs sont naturellement pris dans
les rues de Paris, Jean EYRE.

Agents en Publicité
sont demandés
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